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SYNTHESE 

ans le cadre de la constitution d'une base de données nationale des cavités D souterraines, le Ministère de I'Ecologie et du Développement Durable (MEDD), 
a chargé le BRGM de réaliser l'inventaire des cavités souterraines abandonnées 
hors mines, dans le département du Rhône (Convention MEDD no 
CV 02 000003/2002 du 23 avril 2002). 

Ce programme d'une durée de dix huit mois, a visé à recenser, localiser et 
caractériser les principales cavités souterraines du départernent puis intégrer ces 
données factuelles dans la Base de Données nationale sur les Cavités souterraines 
(BDCavités), gérée par le BRGM en collaboration avec I'INERIS, le réseau des 
CETE et les services RTM. 

Le présent rapport rend compte des résultats du projet au terme de l'étude. Les 
cavités souterraines concernées par cet inventaire départemental (hors mine) sont 
exclusivement : 

- les carriéres souterraines abandonnées, à savoir les exploitations de 
substances non concessibles et dont l'exploitation est désormais arrêtée ; 

- les ouvrages civils tels que tunnels, aqueducs et caves à usages industriels ; 
- les ouvrages militaires (fortifications et sapes des dernières guerres) ; 
- les cavités naturelles. 

Le recueil de données incluant la recherche bibliographique, la collecte de données 
auprès d'organismes concernés par les cavités souterraines ainsi que l'envoi d'un 
questionnaire aux 302 communes du département a permis de recenser 443 cavités 
souterraines : 

- 81 cavités naturelles ; 
- 33 carrières souterraines abandonnées ; 
- 310 ouvrages civils "1: tunnels SNCF abandonnés, tunnels de carriers, 

aqueducs, citernes et galeries de drainage ; 
- 19 ouvrages militaires. 

Toutes ces cavités ont été recensées, caractérisées et saisies dans la BDCavités. 
De même, la plupart des carrières souterraines et une grande partie des ouvrages 
civils ont fait l'objet d'une visite sur le terrain, ce qui a permis d'apprécier leur état de 
stabilité. 

Du fait de l'hydrogéologie et l'histoire du département du Rhône, de nombreuses 
galeries d'adduction d'eau, de drainage, et des citernes ont été construites depuis 
l'époque romaine au premier siècle avant J.-C.. Ces ouvrages civils sont largement 
majoritaires sur le département mais, malgré leur nombre déjà très important, 
certains restent inconnus car oubliés, en partie remblayés et difficiles d'accès. 

La plupart de ces cavités ne sont pas entretenues, ce qui représente un véritable 
problème du fait des risques importants d'un point de vue mécanique. 

*Dans les 310 ouvrages civils recensés, 184 points correspondent aux données Ioumies parla Communauté 
Urbaine du Grand Lyon. Ces points peuvent aulanl représenler une galerie de quelques mètres de long qu'un 
réseau complet de plusieurs kilomètres linéaires. 
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1. INTRODUCTION 

ans le cadre de ses activités de service public, le BRGM a été chargé par le D Ministère de I'Ecologie et du Développement Durable (MEDD) de réaliser un 
inventaire des cavités souterraines abandonnées d'origine anthropique (hors mine) 
ou naturelle sur l'ensemble du territoire métropolitain. Cette convention, signée en 
décembre 2001 et renouvelable sur une durée de six ans, comprend des inventaires 
départementaux suivant un cahier des charges général défini en accord avec le 
MEDD. L'ensemble des informations collectées doit ensuite être intégré a une base 
de données nationale qui sera consultable sur lnternet (BDCavités), gérée par le 
BRGM en collaboration avec I'INERIS, le réseau des CETE et les services RTM. 

Le Rhône, dont le territoire comprend un nombre important de cavités souterraines, 
fait partie des départements sélectionnés pour faire l'objet d'un inventaire spécifique. 
Ainsi, le recensement des cavités souterraines (hors mines) du département est 
inscrit au programme de 2003 et a pour objectif principal de recenser, caractériser et 
localiser les principales cavités du département. 

Les cavités concernées par cet inventaire sont : 
- les carrières souterraines abandonnées, à savoir les exploitations de 

substances non concessibles et dont l'exploitation est désormais arrêtée 
(annexe 3) ; 

- les ouvrages civils tels que les tunnels, les aqueducs, les caves à usage 
industriel ; 

- les ouvrages militaires (fortifications et sapes des dernières guerres) ; 
- les cavités naturelles. 

Ce rapport de synthèse précise notamment les sources d'information exploitées, les 
principales difficultés rencontrées, le type des cavités identifiées, ainsi que leur 
répartition géographique. 

5 



Inventaire départemental des cavités souterraines (hors mines) 
- Département du Rhône - 

2. PRESENTATION DE L’ETUDE 

2.1. OBJECTIFS DE L’ETUDE 

Le présent chapitre présente le cadre général tel que défini entre le MEDD et le 
BRGM pour les inventaires des cavités à l’échelle départementale. L‘adaptation de 
ce cadre à chaque cas départemental est présentée dans les chapitres qui suivent. 

II s’agit de recenser, localiser et caractériser les principales cavités souterraines 
(hors mines) présentes dans le département du Rhône, puis d’intégrer l’ensemble de 
ces données factuelles dans la base de données nationale sur les cavités 
souterraines (BDCavités) gérée par le BRGM à la demande du MEDD. Les 
organismes extérieurs associés étant à ce jour I’INERIS (Institut National de 
l’Environnement Industriel et des Risques), le LCPC (Laboratoire Central de Ponts et 
Chaussées) et les services RTM (Restauration des Terrains en Montagne). 

Le but de cette opération est multiple. 

À l’échelle locale (départementale), il s’agit en premier lieu de conserver la mémoire 
des cavités souterraines, désormais pour la plupart abandonnées. Les archives 
écrites concernant les anciennes exploitations sont généralement incomplètes et 
dispersées. L’information est le plus souvent transmise oralement, par des témoins 
concernés à des titres divers (propriétaires fonciers, élus communaux, anciens 
carriers, champignonnistes, ...), ce qui la rend fragile et difficilement accessible. Les 
mouvements de populations et la pression fonciére conduisent à construire ou 
aménager dans des sites autrefois délaissés, car sous-cavés, mais dont l’historique 
n’est plus connu. II est donc primordial, pour prévenir les accidents qui pourraient 
résulter de tels aménagements, de maintenir la mémoire de ces carrières 
souterraines abandonnées et de diffuser aussi largement que possible une 
information fiable et homogène les concernant. 

Une telle information concernant la localisation et l’extension des cavités 
souterraines abandonnées, lorsqu’elle est disponible, permet une meilleure 
connaissance du risque, et donc sa prévention, et l’organisation des secours en cas 
de crise. Elle peut en particulier permettre l’élaboration de cartes de l’aléa associé à 
la présence des cavités souterraines, et ainsi participer en tant que telle à celle de 
documents à usage réglementaire, de type PPR (Plan de Prévention des Risques 
naturels), comme à l’information préventive du public. 

A l’échelle nationale, il s’agit d’initier une démarche globale de recensement des 
cavités souterraines d’origine anthropique et naturelle, ce qui suppose de réaliser ce 
travail d’inventaire départemental sur l’ensemble du territoire (ou au moins sur les 
secteurs potentiellement les plus concernés). La connaissance des zones sous- 
cavées est jusqu’à présent diffuse, hétérogène et incomplète. II s’agit donc de 
rassembler la totalité des informations disponibles (sans qu’il soit possible de 
prétendre à I’exhaustivité en la matière) et de la stocker, SOUS forme homogène, 
dans une base unique et fédérative de données géoréférencees: la Base de 
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Données nationale dont les développements informatiques ont été cofinancés par le 
MEDD de 1999 à 2001. 

L'opération d'inventaire départemental des cavités naturelles et des ouvrages 
anthropiques souterrains abandonnés permettra d'alimenter cette base avec 
l'ensemble des phénomènes connus à la date de l'étude. L'organisation de cette 
connaissance sous forme d'une base de données informatique gérée par un 
organisme public pérenne permettra de la mettre régulièrement à jour au fur et à 
mesure de l'acquisition de nouvelles données (l'existence de certaines cavités non 
mentionnées dans les archives et inconnues des acteurs locaux peut être révélée 
fortuitement à l'occasion d'un effondrement en surface). L'accès à cette base de 
données étant libre et gratuit, une large diffusion de cette connaissance sera 
possible, ce qui facilitera les politiques d'information et de prévention du risque. 

2.2. CADRE CONTRACTUEL 

Cette étude s'inscrit dans le cadre d'un programme pluriannuel, 2001 à 2006, 
demandé par le MEDD visant à réaliser un bilan aussi exhaustif que possible de la 
présence de cavités souterraines sur le territoire métropolitain. 

La programmation, en terme de choix des départements à inventorier comme de 
calendrier de leur traitement, résulte d'une démarche logique s'appuyant sur 
l'Inventaire National de 1994 et la cartographie de l'aléa qui en a découlée, ainsi que 
sur divers épisodes événementiels en matière d'effondrement de terrain. 

La méthodologie de ces inventaires est présentée dans le cahier des charges. Celle- 
ci permettra d'homogénéiser la représentation des résultats obtenus. Ce 
recensement faisant partie d'un programme national, il est primordial que les 
différentes étapes de son élaboration soient définies précisément, même s'il apparaît 
quelques différences entre les départements en fonction de l'implication des services 
décentralisés de I'Etat pour le recueil des données. 

2.3. BASE DE DONNEES NATIONALE BDCAVITES 

2.3.1. Présentation 

En parallèle des inventaires départementaux, se finalise le développement par le 
BRGM de l'outil informatique BDCavités. Cette base est gérée par le BRGM en 
collaboration avec I'INERIS, le LCPC et les services de RTM - en ce qui concerne la 
fourniture des données - avec le soutien du Ministère de I'Education Nationale, de la 
Recherche et de la Technologie (MENRT) et le Ministère de I'Ecologie et du 
Développement Durable. 

Afin de pouvoir mettre à la disposition du public des données fiables, homogènes et 
réutilisables, il est apparu indispensable que le BRGM développe un outil permettant 
le recueil, l'analyse et la restitution des informations sur les cavités souterraines. 
C'est dans cette optique qu'il est apparu nécessaire que l'ensemble des informations 
récoltées soit mis à disposition sous forme d'une base de données nationale 

BRGM/RP-52977-FR 7 



Inventaire départemental des cavités souterraines (hors mines) 
- Département du Rhône - 

Pour cela, trois outils informatiques ont été développés par le BRGM : 
- une base de données nationale de référence, développée sous Oracle et 

gérée au niveau national par le comité de gestion du projet ; 
- un applicatif léger, développé en Visual Basic, avec une base de données 

Access, appelé "module local" et disponible dans chaque SGR ; 
- une interface Internet, disponible sur le site www.bdcavite.net. 

Même si elles sont distinctes, ces trois interfaces sont complémentaires. En effet, 
chaque SGR possède un exemplaire du module local par l'intermédiaire duquel se 
fait la saisie informatique régionale des informations recueillies. 

Une fois cette base de données locale complétée la base de données nationale peut 
être mise à jour. Enfin, c'est par l'intermédiaire de cette dernière que l'ensemble des 
données rassemblées sont mises en ligne sur Internet. 

Ces trois outils offrent la possibilité de mémoriser de façon homogène l'ensemble 
des informations disponibles en France sur des situations récentes et sur des 
événements passés et donnent facilement l'accès à cette information via Internet. 
Par ces derniers, les objectifs de diffusion et de centralisation des connaissances 
concernant les cavités souterraines sont donc appliqués. 

2.3.2. Architecture et champs de la base de BDCavites 

La base de données cavité, gérée au niveau régional et de laquelle découle la base 
nationale, possède une architecture relativement complexe. Cette dernière découle 
de la multitude de champs à renseigner sur les cavités et de leurs nombreuses 
relations, afin de permettre des requêtes complexes, 

De prime abord, contrairement à ce que l'on pourrait envisager, le contenu de la 
base de donnée ne fait pas la distinction entre les cavités naturelles et les cavités 
anthropiques. En effet, dans un premier lieu, le Modèle Conceptuel de Donnée 
(MCD) dégage deux entités (Fig. 1) : 

- une entité localisée par l'enveloppe simplifiée de son emprise au sol : sa 
surface (comme il est souvent le cas pour les carrières) ou son réseau de 
segments (réseau de cavités naturelles) ; 

- une entité localisée par un seul point (tunnels, ...). 

L'utilisation de ces deux notions, faisant intervenir l'emprise géographique au sol de 
la cavité, permettent une identification et une localisation par entité, 
indépendamment du type de cavité. 

Par la suite, chaque type de cavité est décrit en détail grâce à un éventail de liens 
(Fig. 2). Mais cette fois le contenu thématique de ces liens sera variable en fonction 
du type de cavité (naturelle ou anthropique). 

En effet, les renseignements à fournir étant largement dépendants de la nature de la 
cavité, le modèle fait la distinction entre ces deux origines. 

Enfin ce Modèle Conceptuel de Données (MCD) est traduit en schéma relationnel 
(sous Access) composé de 159 tables différentes afin de représenter les 

~ informations du MCD tout en évitant les redondances et en limitant les valeurs 
absentes. Du fait de ce nombre important de tables, des requêtes concernant 
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Recherche bibliographique 

Le but de cette phase est de rassembler toutes les informations déjà publiées 
concernant des vides souterrains abandonnés, ou les cavités naturelles (travaux de 
thèses), dans le département étudié, sachant que dans certains départements les 
deux types d'inventaires sont dissociés. 

Cette recherche bibliographique s'est effectuée par l'intermédiaire de la bibliothèque 
centrale du BRGM. Elle a notamment comporté une analyse d'éventuels rapports 
d'étude concernant des sites déjà suivis par le BRGM dans le cadre de sa mission 
de service public. 

Une recherche spécifique auprès des archives départementales a également été 
menée. Toutefois, cette recherche s'est bornée à l'extraction des données déjà 
disponibles sous forme de synthèse thématique, ou accessibles par l'utilisation de 
mots clés. Les données départementales déjà saisies dans BDCavités ont 
évidemment fait l'objet d'une extraction au cours de cette phase. 

Questionnaire d'enquête auprès des communes 

Un questionnaire d'enquête type a été adressé à l'ensemble des communes du 
département, sous couvert de la Préfecture (avec l'accord de cette dernière). Les 
maires ont été invités à fournir au BRGM tous les éléments dont ils avaient 
connaissance concernant des cavités souterraines abandonnées présentes sur leur 
territoire communal. Un extrait de carte topographique a été joint au questionnaire 
afin de faciliter leur repérage par les maires (ou leurs services techniques). Une 
relance téléphonique a été effectuée par le BRGM après envoi du questionnaire et 
ensuite à intervalles réguliers jusqu'à obtenir un nombre de réponses jugé 
représentatif à l'échelle départementale. 

Recueil de données auprès d'organismes compétents 

Des enquêtes plus spécifiques ont été orientées vers les organismes techniques 
locaux, en vue de recueillir les informations qu'ils détiennent. Les archives des 
anciens Services des Mines (détenues par les DRIRE) ont systématiquement été 
dépouillées, comme les archives départementales. Selon le contexte local, d'autres 
organismes ont aussi été consultés : DDE, laboratoires régionaux de I'Equipement, 
Conseils Généraux (direction chargée de l'environnement et éventuellement celle 
chargée de l'entretien des routes), DDAFF, DIREN, DRAC, ... Enfin, des enquêtes 
orales ont été menées auprès de personnes, ressources susceptibles de fournir des 
informations pertinentes de par leur connaissance du milieu souterrain : anciens 
carriers, champignonnistes, conservateurs de musée, archéologues, . . . 

Les associations locales et départementales de spéléologie (CDS) ont été 
systématiquement mises à contribution, à la fois pour les cavités naturelles et les 
cavités anthropiques, et certaines de leurs publications ont fait l'objet d'une analyse 
bibliographique. En matière de cavités naturelles les services de la protection civile 
ont été interrogés. 
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2.4.2. Validation sur le terrain -Valorisation des données et saisie 

Validation sur le terrain : 
- caractérisation des cavités recensées ; 
- repérage fortuit de cavités non archivées 

Valorisation des données et saisie : 
- géoréférencement des cavités ; 
- description des cavités dans des fiches de saisie ; 
- saisie dans la BDCavités. 

Validation sur le terrain - Caractérisation des cavités recensées 

Toutes les carrières souterraines recensées par l’intermédiaire de la recherche 
bibliographique, des enquêtes auprès des communes et des contacts avec les 
différents interlocuteurs locaux ont fait l’objet d’une visite sur le terrain, hormis celles 
pour lesquelles la documentation disponible était jugée suffisante pour permettre une 
localisation et une description fiable. 

Cette visite sur le terrain avait pour objectif principal de localiser précisément la 
situation des cavités (repérage sur carte topographique à l’échelle 1/25 000), soit à 
partir de l’observation directe lorsque les accès étaient encore praticables ou au 
moins visibles, soit à partir de témoignages concordants recueillis sur place. II 
s’agissait aussi de compléter, par une observation rapide, les informations déjà 
disponibles sur l’environnement du site (nature de l’occupation du sol en surface et 
position des éléments éventuellement exposés). 

Lorsque les accès étaient connus, qu’il s’agisse d’orifices karstiques ou de bouches 
de cavages ou puits de carrière, leur position exacte a été notée, soit par rapport à 
des repères jugés pérennes, soit déterminée à l’aide d’un GPS quand cela était 
possible. Lorsque la cavité était encore accessible, une visite rapide des galeries a 
été effectuée afin d’évaluer globalement, l’extension des zones sous-cavées et leur 
état général de stabilité. Une description sommaire a également été effectuée en vue 
de décrire la géométrie, l’état, l’accessibilité, .. . 

La finalite d’une telle visite n’est pas d’aboutir à un diagnostic complet de stabilité, 
mais de permettre une caractérisation globale de la cavité identifiée (validation des 
plans quand ils sont disponibles). 

Validation sur le terrain - Repérage des cavités non archivées 

A l’occasion des visites de terrain et de rencontres avec des témoins locaux, il est 
arrivé que des cavités souterraines abandonnées non signalées dans les archives 
soient repérées. Ces cavités ont été localisées sur carte topographique à l’échelle 
1/25 O00 et ont fait l’objet des observations minimales comme définies ci-dessus. 
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Validation des données et saisie - Géoréferencernent des cavités 

Toutes les cavités recensées ont fait l'objet d'un géoréférencement (calcul des 
coordonnées dans un système de projection Lambert Il étendu), à partir des cartes 
topographiques IGN à l'échelle 1/25 O00 ou de mesures GPS quand c'était possible. 

Valorisation des données et saisie - Descriptif (fiche de saisie) 

Pour chacune des cavités recensées, une fiche de saisie a été remplie afin de 
renseigner les différents champs la décrivant dans la BDCavités, soit (énumération 
non exhaustive) : 

- localisation (commune, lieu-dit, coordonnées géographiques, ...) ; 
- origine de l'information ; 
- descriptif (géométrie, contexte géologique, nature des matériaux exploités, 

- nature de la cavité ou type d'exploitation ; 
- localisation et date d'occurrence des désordres éventuels associés (fontis, 

effondrement généralisé, débourrages de karst, chute de blocs prés des 
entrées, ...) ; 

- nature des études et travaux éventuellement réalisés (avec références 
bibliographiques). 

photos du site, état de stabilité apparent, utilisation actuelle, ...) ; 

Valorisation des données et saisie - Saisie dans la BDCavités 

Les fiches ainsi remplies ont servi de support pour la saisie des informations dans la 
base de données nationale sur les cavités souterraines (BDCavités). 

2.4.3. Synthèse des données 

Synthèse des données : 
- analyse de la représentativité des données recueillies ; 
- réalisation de cartes de synthèse ; 
- typologie des cavités repérées ; 
- rédaction d'un rapport de synthèse. 

Analyse critique des données 

Une fois les phases de recueil, de validation et de valorisation des données 
achevées pour l'ensemble du département, une synthèse des cavités recensées a 
été effectuée. 

Une analyse critique des données recueillies a été menée pour déterminer la 
représentativité des résultats de l'inventaire, en tenant compte des spécificités du 
département et des difficultés rencontrées (défaut de réponse de certains acteurs 
lors des enquêtes, absence d'information dans certains secteurs, imprécision dans la 
localisation de cavités dont les traces ne sont plus visibles sur le terrain, ...). Cette 
analyse critique est indispensable pour évaluer la fiabilité des résultats de l'opération 
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et la représentativité de l'échantillon recueilli (qui ne pourra en aucun cas être 
considéré comme définitivement exhaustif). 

Carte de synthèse 

L'ensemble des cavités recensées a été reporté sur une carte synthétique présentée 
à l'échelle 1/ 100 O00 et sur laquelle figurent, outre les cavités elles-mêmes 
(classées par type ou selon la nature des matériaux extraits), les principaux repères 
géographiques nécessaires (limites départementales et communales, villes 
principales, voies de communication et cours d'eau principaux). 

Cette carte synthétique permet de visualiser les zones a priori les plus exposées vu 
des connaissances actuelles et pour lesquelles des analyses plus spécifiques 
devront être menées, pour aboutir à l'élaboration de cartes d'aléa. 

Caractérisation des cavités recensées 

Une typologie (caractérisation quand il s'agit de cavités naturelles) des cavités 
recensées dans le département a été effectuée à l'aide des résultats de l'inventaire 
départemental. La typologie s'appuie non seulement sur le mode d'exploitation 
employé, mais tient compte aussi de la nature des matériaux extraits, de l'extension 
des cavités, de leur mode d'utilisation actuelle, de leur état de stabilité apparente et 
de la nature des éléments exposés. La caractérisation des cavités naturelles s'est 
faite sur la base de critères tels que la géologie. 
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3. NATURE DES TRAVAUX ET RESULTATS 

La méthode d'acquisition des données relatives aux cavités souterraines peut se 
décliner en deux étapes principales, pouvant être simultanées lors d'évènements très 
bien renseignés : 

- le recensement des cavités concernées par cette étude ; 
- la caractérisation de ces cavités : validation et enrichissement des données. 

3.1. DONNEES DE BASE 

Les données de base recueillies pour cet inventaire sont : 
- les données d'archives ; 
- l'enquête auprès des 302 communes du département ; 
- l'inventaire auprès des différents organismes et particuliers concernés. 

3.1.1. Les données d'archives 

Une recherche bibliographique a été réalisée, avec l'aide des services de 
documentation du BRGM : interrogation des bases de données bibliographiques 
Saphir (rapports du BRGM), PASCAL-GEODE (base bibliographique de I'INIST- 
CNRS) et GEOREF. Cette recherche a été complétée par la consultation des 
archives papier et numériques du Service Géologique Régional Rhône-Alpes ce qui 
a permis de consulter de nombreux rapports d'étude concernant des mouvements de 
terrain expertisés par le BRGM dans le cadre de sa mission de service public. 

Les bibliothèques universitaires et municipales ont été consultées. De nombreux 
ouvrages littéraires à l'origine d'informations insolites et inattendues, mais néanmoins 
intéressantes du point de vue de l'étude ont pu être consultés. De nombreux 
documents ont ainsi pu être découverts, notamment sur les ouvrages d'adduction 
d'eau du département. 

La recherche effectuée sur Internet, a permis de compléter la bibliographie grâce a 
des rapports d'études mis en ligne, mais aussi de consulter des sites réalisés par des 
particuliers. 

Lors de l'inventaire des cavités souterraines de la région Rhône-Alpes réalisé par le 
BRGM en 1994, toutes les cavités étaient recensées, qu'elles soient d'origine 
naturelle ou anthropique. 

La méthodologie de recueil des données était analogue à celle de cette étude. Par 
contre, les informations obtenues n'ont pas été vérifiées sur le terrain. Dans de 
nombreux cas, la localisation exacte n'étant pas connue, les coordonnées saisies ont 
été celles du centroïde de la commune. A l'issue de cette phase de dépouillement 
d'archives, seules 61 réponses ont été répertoriées, fournissant des données sur 115 
cavités souterraines, mines comprises. 
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3.1.2. L'enquête communale 

Cette procédure d'enquête a été initiée en novembre 2002 par l'envoi d'un courrier 
(annexe 1) aux 302 communes du département du Rhône, via la Préfecture. Ce 
dernier se compose : 

- d'une lettre présentant l'étude réalisée ; 
- d'une grille de renseignement type, accompagnée d'une fiche de définition 

- d'un extrait de carte topographique pour localiser les éventuelles cavités. 
des critères retenus ; 

Au mois d'avril 2003, soit près de cinq mois après l'envoi du courrier, sur les 302 
communes, 112 avaient renvoyé le questionnaire (37 %). 

Les 190 communes n'ayant pas répondu ont alors fait l'objet d'une relance : 
- téléphonique pour 173 communes ; 
- épistolaire pour 17 communes qui restaient injoignables par téléphone. 

Cela a permis d'avoir 77 réponses supplémentaires, ce qui porte à 189 sur 302 le 
nombre définitif des réponses à l'enquête auprès des mairies à la fin de l'étude, soit 
près de 65 %. 

Les résultats obtenus auprès des 189 communes ayant répondu sont les suivants : 
59 communes sont concernées par 142 cavités souterraines abandonnées : 

- 32 carrières souterraines ; 
- 5 cavités naturelles ; 
- 105 ouvrages civils ; 
- 10 ouvrages militaires. 

3.1.3. Recensement auprès des organismes concernés par les cavités 

Par téléphone ou par courrier, des contacts ont été établis avec divers organismes, 
comme des associations ou des organismes décentralisés de I'Etat. Des particuliers 
susceptibles de pouvoir nous fournir des informations sur les cavités souterraines du 
département ont également été consultés (Fig. 4). 
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Figure 4 - Récapitulatif des données recueillies auprès des divers organismes 

Cas particulier de Lyon et du Grand Lyon (GLyon) 

La ville de Lyon gère les cavités souterraines au travers de la Direction de la Sécurité 
et de la Prévention. Un arrêté municipal (n"505-89-12 du 22 février 1989 - annexe 2) 
interdit l'accès aux galeries du sous-sol lyonnais à toute personne non expressément 
autorisée par les services compétents. Cet arrêté s'est traduit par une interdiction de 
divulguer les données sur les galeries inventoriées par ces services. 

Toute personne désirant avoir des renseignements sur le sous-sol d'une parcelle 
peut toutefois se renseigner auprès de ces services qui lui permettent de consulter 
les relevés de galeries et de cavités uniquement sur la parcelle concernée et les 
parcelles adjacentes (toute photocopie de plan étant proscrite). De même, toute 
personne déposant un permis de construire sur une zone à risques géotechniques 
est mise au courant des risques liés aux données souterraines existantes sur le 
secteur de construction par l'avis rendu par la Commission des Balmes (commission 
géotechnique composée d'experts indépendants au sein de laquelle le BRGM est 
représenté par Michel Saint Martin, Géologue Régional). 

Dans les arrondissements n"1, 4, 5 et 9 de Lyon, le réseau de galeries est très dense 
et sur plusieurs niveaux (par endroits, plus de huit réseaux différents se superposent 
et s'entrecoupent). Toutes ces galeries ne sont pas entièrement connues ni 
géoréférencées. II était donc impossible de les faire toutes figurer sur un plan au 
1/100 O00 : la carte serait illisible. De plus, il se pose le problème de la confidentialité 
des entrées des galeries. La solution trouvée a été de faire figurer la zone à risques 
géotechniques qui englobe à la fois les réseaux de galeries et les zones des balmes 
(pentes fortes susceptibles d'être déstabilisées). 

Dans le Grand Lyon, les données sur les réseaux souterrains sont très disparates : 
elles ne sont pas classées par commune mais par dossier (un dossier par galerie). II 
aurait été très long de récupérer et synthétiser toutes les données et cela n'était pas 
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envisageable dans le cadre de l'étude. De plus les services du Grand Lyon vont 
engager cette synthèse a partir de début septembre 2003. 

En 2003, il a été décidé d'attendre cette synthèse et de repousser l'échéance du 
projet à fin avril 2004. Elle est parvenue au BRGM sous la forme de deux plans à 
l'échelle du 1/100 O00 ème en janvier 2004. 

Les différentes galeries et réseaux de galeries ont été intégrées à la base de 
données SOUS forme d'un point géocentre de ces réseaux, ceci afin de conserver la 
confidentialité voulue par la Direction de l'Eau de la Communauté Urbaine du Grand 
Lyon. 

Ces points peuvent aussi bien représenter une galerie unique de quelques mètres de 
longueur qu'un réseau de galeries d'extension pluri-kilométrique. La figure 5 montre 
l'emprise des galeries sur le Grand Lyon. 

Le CDS 69 possède la liste de toutes les cavités souterraines naturelles et 
anthropiques connues par les membres des clubs du départernent Cette liste est 
actualisée toutes les années en fonction des nouvelles découvertes et des avancées 
technologiques. 

Une convention définissant les termes de la collaboration entre le CDS 69 et le 
BRGM a été signée en septembre 2003. Elle définit les conditions de fourniture de 
leurs données sur les cavités naturelles et artificielles du département du Rhône hors 
Grand Lyon, sous forme d'un tableau Excel comprenant entre autres les 
coordonnées en Lambert II étendu, la nature des cavités, une description 
géométrique et l'état de stabilité. 

Ainsi des informations précises concernant 391 cavités, essentiellement d'origines 
anthropiques, ont été récupérées. II s'est avéré que nombre de ces données étaient 
redondantes avec les informations recueillies par l'enquête, mais des informations 
concernant 61 ouvrages civils se sont avérées inédites. 

Par ailleurs, il ne faut pas oublier que, compte tenu de la nature géologique, 
hydrogéologique et historique du département, certains aqueducs restent 
certainement méconnus. 

Données du Comité Départemental de Spéléologie du Rhône (CDS 69) 

3.2. VALIDATION DES SITES 

3.2.1. Validation des données sur le terrain 

Conformément au cahier des charges, la plupart des carrières souterraines 
recensées lors de la phase de recueil de données ont fait l'objet d'une visite sur le 
terrain. Grâce à ces dernières, de nombreux renseignements supplémentaires ont 
été collectés, concernant notamment les dimensions de ces carrières ou encore les 
désordres liés à leur présence. 
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Ces exploitations n'étant pas toutes très bien localisées, plusieurs d'entre elles n'ont 
pas été retrouvées et d'autres ont demandé un long travail de recherche. 

Un grand nombre d'ouvrages d'adduction d'eau a également été visité, ce qui a 
permis de se rendre compte de la diversité des formes et des techniques employées, 
ainsi que les désordres associés. 

3.2.2. Valorisation des données saisies 

Toutes les cavités recensées par le biais de cette étude, qu'elles soient d'origine 
naturelle ou anthropique, sont à ce jour traitées et saisies dans BDCavités. Pour un 
bon nombre d'entre elles, les informations recueillies auprès des divers organismes 
rencontrés (notamment les spéléologues) se sont avérées suffisamment 
exhauslives. 

Pourtant les caractéristiques de quelques cavités manquent encore de précisions car 
l'accès est difficile, principalement en ce qui concerne les cavités naturelles. Des 
galeries d'adduction oubliées restent encore à découvrir. 

3.3. ANALYSE CRITIQUE DE LA REPRESENTATIVITE DES DONNEES 

3.3.1. Enquête aux communes 

L'augmentation considérable du nombre de réponses de la part des mairies (37 % en 
1994 et 65 % en 2003) tend à montrer que les personnes se sentent de plus en plus 
concernées par les problèmes liés aux risques naturels. 

Parmi les réponses de l'enquête auprès des communes, on note cependant 
quelques erreurs ou remarques : 

- la plupart des carrières souterraines recensées par les mairies 
correspondent en fait à des carrières à ciel ouvert sans extension souterraine 
ou à des sites miniers (non pris en compte dans cet inventaire) : 

- dans de nombreux cas, on note des erreurs de typologie ; 
- certaines mairies affirment ne connaître aucune cavité sur leur territoire 

communal alors qu'un examen des cartes géologiques au 1/50 O00 et une 
visite de terrain attestent de leur présence ; 

- lorsque les maires ne connaissaient pas la position exacte de la cavité, ils la 
signalaient par une zone de 300 à 500 mètres de diamètre, d'où la difficulté à 
la trouver et à vérifier l'information. 
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3.3.2. Recherche bibliographique et auprès des organismes et des particuliers 

Le principal inconvénient rencontré lorsqu'il y avait de nombreuses sources 
d'informations différentes était le manque d'homogénéité des renseignements. En 
effet, les renseignements fournis pouvaient soit être concordants soit se contredire. 

La consultation des archives de la DRIRE a permis de se rendre compie que sur les 
32 carrières souterraines signalées par les mairies : 

- 12 étaient des carrières à ciel ouvert sans extension souterraine ; 
- 9 étaient des exploitations minières ; 
- 2 étaient des cavités naturelles ; 
- 9 seulement étaient réellement des carrières souterraines. 

- la localisation : variations de l'ordre de plusieurs kilomètres parfois ; 
- les dates : nombreuses incertitudes sur la date des mouvements de terrain ; 
- les dimensions des cavités souterraines : souvent exagérées par les 

particuliers qui ont des souvenirs d'enfance ou qui en ont entendu parler. Il 
apparaît la plupart du temps que ce ne sont que des légendes ; 

- la géométrie des cavités souterraines : il est arrivé que l'on ait plusieurs 
plans différents pour décrire une même cavité (les différences portent alors 
sur l'orientation et la taille relative des éléments tels que les piliers, salles, 
galeries, boyaux, . . .) ; 

Les principaux points de contradiction étaient, par ordre de fréquence : 

- la typologie. 

3.3.3. Enquête de terrain 

En l'absence d'information fiable ou précise sur la localisation de cavités, il devenait 
difficile - voire impossible - de retrouver la position sur le terrain, surtout dans les 
grandes étendues boisées. 
Ainsi, certaines cavités souterraines ne sont plus accessibles en raison d'une 
condamnation des entrées par mesure de sécurité, d'une fermeture naturelle par des 
éboulis, une végétation très dense ou des constructions récentes. 

Ces raisons sont les principales causes de grandes imprécisions à la fois sur les 
coordonnées mais aussi sur la description fournie. 

Lorsque le terrain en place n'était pas visible de par l'occupation du sol 
(constructions, sites goudronnés, terrain remanié, remblai, couverture végétale 
importante, ...), la géologie était définie en fonction de la carte géologique au 
1/50 O00 correspondante. Cependant, ces observations ne sont pas très 
significatives car les formations superficielles et l'altération ne figurent pas sur ces 
cartes en raison de leurs faibles dimensions. 

C'est pourquoi il était parfois difficile de se prononcer sur la nature des matériaux 
responsables du mouvement, de ceux affectés, ou sur la géométrie du mouvement 
(extension, profondeur, ...). 
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4. ANALYSE DES RESULTATS 

4.1. CADRE DEPARTEMENTAL 

4.1.1. Géographie 

Le département du Rhône, qui a pour chef-lieu la ville de Lyon et pour SOUS- 
préfecture Villefranche sur Saône, est l'un des plus petits départements français par 
sa superficie (3215 km2). II s'étend sur 95 km du nord au sud et sur 65 km d'est en 
ouest, et peut être décomposé en plusieurs secteurs géographiques (Fig. 7) : 

- la plaine de l'Est Lyonnais ; 
- les Monts du Beaujolais ; 
- le Mont d'Or. 
- les Monts du Lyonnais ; 

La ville de Lyon 

Elle se situe à la confluence de la Saône et du Rhône et peut être divisée en trois 
zones topographiques distinctes : 

- les derniers contreforts du rebord oriental du Massif Central à l'ouest, 
présentant quelques reliefs, notamment le plateau de Fourvière et la colline de 
la Croix Rousse ; 
- la confluence de la Saône et du Rhône ; 
- le fossé d'effondrement rhodanien qui constitue une grande plaine à l'est. 

C'est à la fois une métropole industrielle et une ville insolite avec ses traboules 
(passages d'une maison à l'autre) ou ses galeries souterraines. En bord de Saône, 
autour de la cathédrale Saint Jean s'étend le quartier du Vieux Lyon, classé 
patrimoine mondial de l'humanité par L'Unesco en 1998. 

La plaine de l'Est Lyonnais 

La plaine de l'Est Lyonnais constitue la terminaison du Bas Dauphiné et correspond 
à un éventail d'anciennes vallées remplies par d'importantes nappes fluvio-glaciaires 
enserrant des collines et des plateaux d'origine morainique sur une ossature 
molassique miocène. Les reliefs sont faibles et il y a peu d'eau en surface. En effet, 
le seul cours d'eau du périmètre, issu des collines molassiques du Bas Dauphiné, est 
I'Ozon. II mesure 21 km de long et rejoint le Rhône au sud de Lyon. Le sous-sol de 
l'Est Lyonnais est jalonné de nombreuses nappes phréatiques de grandes 
dimensions et bonne qualité. 

Le climat de la plaine lyonnaise est tempéré et ensoleillé. Grâce au Rhône, fleuve qui 
joue un rôle régulateur, les écarts de températures sont faibles. 
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Les Monts du Beaujolais 

Le Pays Beaujolais s'étend au nord du département sur près de 1750 km2. Les lignes 
de crêtes sont globalement orientées nord-est - sud-ouest, le Mont Saint Rigaud en 
étant le point culminant à 1009 mètres. L'eau est présente un peu partout en 
Beaujolais, creusant ses collines. Ces nombreux cours d'eau créent des reliefs de 
vallées jusqu'à I'Azergues qui coupe le Pays Beaujolais en deux parties bien distinctes : 

- la montagne occupe la partie ouest du Beaujolais ; 
- l'est du pays, au relief plus doux, constitue le royaume des vins. Les coteaux et 

collines descendent par paliers successifs en croupes arrondies en direclion de 
la vallée de la Saône jusqu'à Villefranche. 

Le climat y est tempéré. Les écarts importants de températures entre l'été et l'hiver sont 
atténués par la présence de la chaîne montagneuse du Haut Beaujolais qui joue un rôle 
protecteur, et la Saône le rôle régulateur généralement dévolu aux étendues d'eau. 

Le Montd'Or 

II s'agit d'un petit massif sédimentaire bien individualisé au nord-ouest de Lyon. Avec 
son relief de cuesta, le Mont d'Or présente sept sommets dont le Mont Verdun qui 
culmine à 625 mètres d'altitude. 

C'est grâce aux fractures qui jalonnent ces massifs que de grandes quantités d'eau 
circulent en profondeur et que de nombreuses sources coulent au pied des reliefs. 

Les Monts du Lyonnais 

C'est un ensemble montagneux qui s'allonge sur une quarantaine de kilomètres du nord 
au sud, depuis les Monts du Beaujolais, jusqu'au couloir du Gier au pied du Pilat. 

Du sud-ouest au nord-est court une ligne de crête continue, formée de la chaîne de 
Riverie qui culmine à 934 mètres au Signal de Saint André. C'est une véritable barrière 
montagneuse, à peine échancrée par de rares cols. La retombée de la montagne sur le 
plateau lyonnais est profondément incisée par le réseau hydrographique : les vallées se 
réduisent 61 des entailles étroites. Les hautes surfaces très érodées développent un 
moutonnement de collines juxtaposées au milieu duquel s'ouvre un large bassin drainé. 
Les eaux d'infiltration sourdent à flanc de versant en une multitude de petites soures 
qui entretiennent une humidité persistante dans les fonds de cuvettes mal drainées. 

Le climat est montagnard avec des hivers froids et neigeux. Les nombreux pelits lacs 
aménagés par les agriculteurs au creux des vallons à des fins d'irrigation, rappellent 
qu'un déficit pluviométrique est toujours à craindre au début de la saison chaude. 

4.1.2. Géologie 

Sur la schéma structural de la région lyonnaise au 1/1 O00 O00 (Fig. 8), on distingue 
quatre grandes unités géomorphologiques bien individualisées : 

~ 

- la retombée orientale du Massif Central ; 
- la dépression médiane ; 
- le Jura ; 
- les Alpes. 
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Les étages géologiques mentionnés et leur âge (en millions d'années) sont présentés 
en annexe 4 au sein d'un tableau récapitulatif. 

La bordure orientale du Massif Central 

Le Massif Central est le témoin d'une ancienne chaîne de montagne qui s'est formée 
lors de l'orogenèse hercynienne à la fin de l'ère primaire. 

Dans le département du Rhône, on observe du nord au sud deux unités tectoniques et 
métamorphiques différentes (Fig. 9) : 

- l'unité de la Brévenne : vestige d'une ancienne croûte océanique apparue dans 
le socle gneissique anté-dévonien. La structure actuelle est composée de plis 
isoclinaux déversés vers le socle des Monts du Lyonnais au sud-est ; 

- la série des Monts du Lyonnais où affleure le socle cristallophyllien. 

Figure 9 -Bloc diagramme NS de la bordure orientale du Massif Central 

Source : V. Gardien 

Cette chaîne, dite varisque, a ensuite été presque totalement émergée durant l'ère 
secondaire. Le socle a été soumis à l'érosion le transformant en une vaste pénéplaine. 
La mer envahit les bassins, déposant des sédiments gréseux au Trias, puis des 
alternances de marnes et calcaires au Jurassique. Des butes témoins de cette période 
sont visibles au nord-ouest de Lyon (Mont d'Or et Monts du Bas Beaujolais). 

Ce massif aplani est ensuite relevé et fracturé au tertiaire par le contrecoup de 
l'orogenèse alpine. 

La dépression médiane 

Ce fossé est rectiligne dans son ensemble, mais plus complexe dans le détail. En effet, 
la bordure ouest est limitée par une succession de failles en escalier, plus ou moins 
nombreuses et d'orientation mixte (principalement rhodanienne, mais également 
hercynienne). La bordure orientale correspond au Jura qui chevauche la plupart du 
temps les fractures ainsi masquées. Au sud du Jura, la couverture des chaînes 
subalpines forme une transition régulière, sans interruption due à de grandes fractures. 

L'histoire du bassin peur être divisée en trois parties principales : 
- les terrains antérieurs à la réalisation du fossé ; 
- les séries de comblement du fossé ; 
- les dépôts quaternaires. 
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Dans cette série sédimentaire où alternent des calcaires et des marnes, trois formations 
géologiques sont concernées : 

- Le calcaire à gryphées (Sinémurien) : packstone massif, peu fracturé. Dans le 
Rhône, il est généralement visible en petites falaises de quelques mètres. 

- Le calcaire à entroques (Aalénien) : grainstone jaune de 50 mètres. C'est cette 
formation rocheuse qui forme la plupart des grandes falaises du département 
Ces calcaires présentent de très nombreuses discontinuités (stratification 
entrecroisée et plusieurs familles de fractures subverticales plus ou moins 
ouvertes), ce qui explique que la plupart des cavités naturelles du département 
sont situées dans cette roche. 

- Le ciret (Bajocien) : épaisse série de bancs calcaires tendres altemant avec des 
bancs marneux dans la partie supérieure. Cette formation correspond à la 
continuité des calcaires à entroques et constitue la plupart du temps le sommet 
des grandes falaises. A cause de l'érosion, les épaisseurs observées varient de 
O à 80 mètres. La fracturation, bien que légèrement amortie par l'alternance des 
calcaires avec les marnes, est la même que dans la couche précédente et il y a 
généralement une continuité des cavités entre ces deux formations. 

4.2.2. Les carrières souterraines 

Les carrières de barytine 

La barytine est le sulfate de baryum naturel [S04Ba]. C'est une roche essentiellement 
filonienne, située dans les terrains cristallins et cristallophylliens du Massif Central. 

De part la structure des gisements, l'exploitation de la barytine est effectuée à partir de 
l'affleurement de surface par des galeries qui suivent l'orientation du gisement. Etant 
donné le type d'extraction et la bonne tenue de la roche, ces carrières ne présentent 
pas de signes d'instabilité locale. 

Sur le territoire départemental, on recense neuf carrières dont certaines des Monts du 
Beaujolais peuvent atteindre de grandes dimensions (parfois plus de dix hectares 
répartis en plusieurs galeries étagées - Fig. 12). 

1 I 

Figure 12 - Elévation au 1 / 1 O00 de la carrière de barytine de Lantignié en 1958 
Source : Archives de la DRlRE 

Le matériau exploité est un grès feldspathique grossier avec un ciment calcaire la 
plupart du temps très altéré et friable. Cette formation appartient au Trias (couverture 
sédimentaire secondaire de la bordure orientale du Massif Central). Ces formations très 
altérées sont recouvertes par des couches résistantes, c'est pourquoi leur exploitation 
s'est effectuée horizontalement en souterrain à partir d'affleurements de surface. 
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5. CONCLUSION 

et inventaire départemental a permis de recenser, grâce à l'enquête menée C auprès des communes, aux données récupérées auprès des divers organismes et 
particuliers et grâce à la recherche bibliographique : 

- 81 cavités naturelles ; 
- 33 carrières souterraines abandonnées ; 
- 310 ouvrages civils : tunnels SNCF abandonnés, tunnels de carriers, aqueducs, 

ciiernes et galeries de drainage ; 
- 19 ouvrages militaires. 

On notera que certaines administrations ou associations n'ont pas souhaité nous laisser 
accéder à l'intégralité de leurs archives, même en étant prévenues du code de 
confidentialité possible dans la base de données BDCavités. Toutefois, des solutions 
ont été trouvées, comme par exemple pour le Grand Lyon, en traitant l'ensemble des 
cavités d'un secteur sous la forme d'un site homogène dans lequel les orifices et les 
cavités ne sont pas individualisés. 

La localisation des cavités souterraines est principalement liée à la géologie et à 
l'hydrogéologie, mais aussi à l'histoire de la région. 

Les massifs calcaires du département du Rhône étant restreints à quelques buttes au 
nord-ouest de Lyon, le réseau karstique est peu développé. Les cavités sont de faibles 
dimensions mais elles peuvent révéler un réseau assez important avec de nombreuses 
ramifications. 

La plupart des cavités ont une origine anthropique. Ainsi, les cavités les plus 
nombreuses sont les galeries d'adduction d'eau (seulement 127 ont été recensées mais 
beaucoup sont encore découvertes chaque année). Ces ouvrages ont été construits a 
toutes les époques jusqu'au siècle dernier, les premiers aqueducs ayant étés construits 
par les romains. Cela explique la diversité technique et géométrique de ces galeries. 

Parmi les ouvrages civils, il existe également des galeries de drainage, des passages 
souterrains et des tunnels (tunnels SNCF abandonnés ou tunnels de carriers). 

Au XIX siècle, de nombreux forts militaires ont été construits, certains possédant 
des parties souterraines pour le refuge ou le stockage de matériel. 

Le sous-sol du département a aussi été exploité et plusieurs carrières souterraines ont 
pu être retrouvées grâce aux archives de la DRIRE. 

Toutes ces cavités ont été géoréférencées, caractérisées, valorisées et saisies dans la 
base de données nationale sur les cavités souterraines. 

Conformément au cahier des charges, toutes les carrières souterraines accessibles ont 
été visitées, ce qui a permis de noter les instabilités en surface (fontis, 
effondrements, ...) et dans les exploitations (progression de fontis, sous-cavage et 
cisaillement des piliers, . . .). 
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De même un grand nombre de galeries d'adduction ont fait l'objet d'une visite qui a 
permis de se rendre compte de la diversité des formes, des dimensions, et des 
techniques employées en fonction de la géologie et de l'époque de construction. 
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Annexe 1 

Courrier envoyé aux mairies 
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PREFECTURE DE LA REGION RHONE-ALPES ET DU DEPARTEMENT DU 
RHONE 

Service interministériel de défense 
el  de protection civile 

Lyon, le 7 novembre 2002 

Affaire suivie par Mme BESANCON-MATILE 
Tel : 04 72 61 60 40 
Fax : 04 72 61 67 57 

Le préfet de la région Rhône-Alpes, 
Préfet du Rhône 

Bealrice.BESANCON-MATILE@rhone.pref- 
gouv.fr à 

No 1062 Mesdames et messieurs les maires du 
département (en communication à 
messieurs les sous-préfets des 
arrondissements de Lyon et de 
VillefranchelSaône) 

Objet : Inventaire départemental des cavités souterraines - Département du Rhône 

P.J. : - un extrait de carte I.G.N. 

- 2 fiches à compléter 

Dans le domaine de la prévention des risques, l'information dispensée aux 
citoyens occupe une place particulièrement importante. 

La loi du 22 juillet 1987 relative à l'organisation de la sécurité civile, à la 
protection de la forêt contre l'incendie et à la prévention des risques majeurs, l'a 
d'ailleurs érigée en un droit reconnu aux populations concernées par ces risques. 

Soucieux de répondre aux exigences de la loi ainsi qu'aux attentes du public, 
j'ai prévu d'engager en 2003 la mise à jour du dossier départemental des risques 
majeurs (DDRM) et serai attentif à toutes les contributions qui seront apportées à ce 
trava i 1. 

C'est pourquoi je vous saurais gré de bien vouloir réserver le meilleur accueil 
à l'enquête que lance le BRGM dans le cadre de ses activités de service public, en 
vue de réaliser, à la demande du Ministère de l'écologie et du développement 
durable, un inventaire des cavités souterraines abandonnées (hors mines) sur 
l'ensemble du territoire métropolitain. Ce programme, prévu sur six ans, comprend 
des inventaires départementaux, suivant un cahier des charges général défini en 
accord avec le ministère. 
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Le département du Rhône est inscrit à la programmation 2002-2003. L'objectif 
est de recenser, localiser et caractériser les principales cavités souterraines 
présentes dans le département. 

La démarche vise également deux objectifs principaux : à l'échelle 
départementale, il s'agit de conserver la mémoire des cavités souterraines afin de 
prévenir les accidents qui pourraient résulter d'aménagements de sites sous-cavés et 
dont l'historique n'est plus connu ; à l'échelle nationale, il s'agit d'initier une démarche 
globale de recensement des cavités souterraines d'origine anthropique et naturelle 
pour rassembler les informations disponibles sous forme homogène dans une base 
unique et fédérative de données géoréférencées. 

Les cavités Souterraines concernées par cet inventaire départemental sont : 
- les carrières souterraines abandonnées, à savoir les exploitations de 

substances non concessibles (pierre de taille, craie, gypse, ardoise, argile, 
ocre, ...) et dont l'exploitation est désormais arrêtée ; 

- les cavités naturelles ; 
- les ouvrages civils tels que les tunnels, aqueducs et caves ; 
- les ouvrages militaires dans la mesure du possible. 

Les données de base seront principalement recueillies auprès du conseil 
général, des communes, des services de I'Etat et des gestionnaires des réseaux. 
Chaque cavité répertoriée fera ensuite l'objet d'une visite et d'une fiche descriptive 
complète. Puis l'ensemble des cavités sera intégré à la base de données nationale 
BDCavités : www.bdcavite.net, gérée par le BRGM. Un accès confidentiel est prévu 
dans cette base de données pour les informations sensibles. 

Afin d'aboutir à un recensement le plus exhaustif et surtout le mieux renseigné 
possible, j'ai l'honneur de vous demander de bien vouloir compléter les fiches 
descriptives et l'extrait de la carte topographique ci-joints puis de les adresser au 

BRGM Rhône-Alpes 
151, boulevard Stalingrad 

69626 VILLEURBANNE CEDEX 

qui les centralisera, tout en restant à votre disposition pour toute information 
complémentaire. 

Je vous remercie par avance du concours que vous voudrez bien apporter à 
cette enquête. 

Pour le préfet 
Le secretaire général, 

Gilbert PAYET. 
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Champ de renseignement Critère Contenu de l'information 
Cavités no 

Nature de la cavité LS: carrière souterraine, CN: cavité naturelle, 0C:ouvrage civil (cave, tunnel, aqueduc), 0M:ouvrage 
numéro no de la cavité recensée (ce no est reporté sur carte jointe à chaque fiche) 

Inventaire départemental des cavités souterraines 
Fiche de recensement des phénomènes 

mesure du possible). 

paramètre 1 / 2 / 3 / 4 : caractérisant la surface concernée par la cavité (1: S < 0.1 ha ; 2: S < 1 ha; 
3: S < 10 ha; 4: 1 > S > 10 ha) 
CA: Calcaire massif; CR: Craie; G: Gypse; AR: Ardoise; L: Limons; SG: Sables et graviers; A: Autres 

Nombre de niveaux Nombres de niveaux en profondeur de la cavité 
Surface 

Matériau creusé 

Département du RHONE 

Localisation 

pération de Service Public 

suivi par M. Saint Martin 

.saintmariin@brgm.fr 

(précisez dans la mesure du possible) 
un extrait des cartes IGN du département ou des territoires communaux est jointe au courrier pour le 
repérage de la cavité concernée : OIN pour le pointage sur plan. Dans la mesure du possible, ce 

poinl carte 

paramètre est fortement souhaité. 
repère pour la localisation : commune, route, lieu-dit, rue, PK, indice (poteau, pont, bâtiment ...) 
OIN ou ? : dommages sur des biens ou des personnes occasionnés par le mouvement décrit 
OIN ou ? : études techniques (géotechnique, génie civil) réalisées sur le site concerné 
OIN ou 7 : travaux de confortement réalisés 
nom de la personne e l  service à contacter pour complément d'information et le cas échéant visite 

repère 

études 
travaux 
Inlerlocuteur 

Données complémentaires dommages 

Source d'information 

hilitaire 
p: Galeries; C: Chambres; E: Escaliers: P: Puits (indiquer le nombre); A : autres (précisez dans la 

. 

ype d'ouvrage 

l Içur site 
boordonnées de l'interlocuteur privilégié el. E-mail 
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Annexe 2 

Extrait des arrêtes du Maire de Lyon 
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DIVISION PREVENTION SECURITE - SERVICE IMR BALMES 

REPUBLIQUE FRANCAISE -VILLE DE LYON 

Extrait du Registre des Arrêtés 
du Maire 

Référence : No 505 89 12 

LE MAIRE DE LA VILLE DE LYON, 

VU le Codes des Communes, notamment les articles L 131.1 et L 131.2, 

VU l'avis émis par la Sous-Commission des balmes lors de la séance du 2 
FEVRIER 1989, 

CONSIDERANT qu'il existe sur le territoire de la Ville de Lyon, notamment 
dans les ler, 4è, 5é et 9è arrondissements des galeries souterraines constituant un 
danger pour la sécurité publique en raison de notamment : 

- l'absence totale d'éclairage 
- 

- 

- 

la non signalisation des multiples obstacles pouvant s'y présenter 
(fosses, puits, dénivellations brutales, carrefours, galeries noyées, . . .) 
les risques d'éboulement dans les galeries non bétonnées, vétustes et 
non entretenues 
les dimensions réduites qui ne permettent pas une circulation aisée, 

CONSIDERANT qu'il y a lieu de prendre d'urgence des mesures de police dictées 
par les circonstances, 

ARRETE 

ARTICLE le r  : Est donnée l'interdiction d'accès et de circulation dans les galeries 
souterraines situées dans le sous-sol de la Ville de Lyon, à toute personne non 
expressément autorisée par les services compétents (Division Prévention Sécurité 
VILLE DE LYON - Service assainissement COURLY). 
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ARTICLE 2 : Les infractions au présent arrêté seront punies de peines prévues a 
l'article R 26 - 15" du code pénal. 

ARTICLE 3 : Monsieur le Secrétaire Général de la Ville, Monsieur le Directeur 
Départemental de la Police, commissaire central pour l'agglomération Lyonnaise et 
tous les Agents de la force publique sont chargés, chacun en ce qui le concerne de 
l'exécution du présent arrêté qui sera publié au B.M.0 et affiché selon l'usage 
courant. 

LYON, le 22 FEVRIER 1989 
LE MAIRE DE LYON 
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Annexe 3 

Extrait du Code Minier 
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Titre ler 
Classification des gîtes de substances minérales 

Article ler  
Les gîtes de substances minérales ou fossiles renfermés dans le sein de la terre ou 
existant à la surface sont, relativement à leur régime légal, considérés comme mines 
ou carrières. 

Ariicle 2 
Sont considérés comme mines les gites connus pour contenir : 

- de la houille, du lignite, ou d'autres combustibles fossiles, la tourbe exceptée, 
des bitumes, des hydrocarbures liquides ou gazeux, du graphite, du diamant ; 

- des sels de sodium et de potassium à l'état solide ou en dissolution, de l'alun, 
des sulfates autres que les sulfates alcalino-terreux ; 

- de la bauxite, de la fluorine (décret du 4 octobre 1960) ; 
- du fer, du cobalt, du nickel, du chrome, du manganèse, du vanadium, du titane, 

du zirconium, du molybdène. du tungstène, de l'hafnium (décret du 7 avril 
1961), du rhénium ; 

- du cuivre, du plomb, du zinc, du cadmium, du germanium, de l'étain, de l'indium 
(décret du 7 avril 1961) ; 

- du cérium, du scandium (décret du 7 avril 1961) et autres éléments des terres 
rares ; 

- du niobium, du tantale ; 
- du mercure, de l'argent, de l'or, du platine, des métaux de la mine du platine ; 
- de l'hélium, du lithium (décret du 30 décembre 1958), du rubidium, du césium 

(décret du 7 avril 1961), du radium, du thorium, de l'uranium et autres éléments 
radioactifs ; 

- du soufre, du sélénium, du tellure ; 
- de l'arsenic, de l'antimoine, du bismuth ; 
- du gaz carbonique à l'exception du gaz naturellement contenu dans les eaux 

qui sont ou qui viendraient à être utilisées pour I'alimentation humaine ou à des 
fins thérapeutiques (décret du 5 avril 1965) ; 

- des phosphates (décret du 5juillet 1965) ; 
- du béryllium, du gallium, du thallium (décret du 5juillet 1965). 

A cette énumération peuvent être ajoutées par décret en Conseils d'Etats des 
substances analogues n'ayant pas jusqu'alors d'utilisation dans l'économie. 

Article 3 
Sont également considérées comme mines, les gîtes renfermés dans le sein de la 
terre, dits gites géothermiques, dont on peut extraire de l'énergie sous forme 
thermique, notamment par l'intermédiaire des eaux chaudes et vapeurs souterraines 
qu'ils contiennent. 
Les gîtes géothermiques sont classés en gîtes à haute température et gîtes à basse 
température, selon les modalités définies par un décret en conseil d'Etat. 

Ariicle 4 

Sont considérées comme carrières, les gîtes non mentionnées aux articles 2 et 3. 

BRG M/RP-529 77-FR 
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Annexe 4 

Etages géologiques 

Log stratigraphique : principales divisions des temps géologiques. 
En fonction des connaissances, elles peuvent être l'objet de remaniements 

(d'après A. Foucault et J. F. Raoult, 7995) 

La précision de ces âges est de l'ordre de plus ou moins 1 à 3 M.a. de l'Oligocène au 
Jurassique, plus ou moins 4 à 5 M.a. au Trias, plus ou moins 5 à 10 M.a. au 

Paléozoïque. 

Les âges du Précambrien sont approximatifs. 
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phases orogéniques 
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Annexe 5 

Tableaux de Synthèse 
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Les cavités naturelles du département du Rhône - hors Lvon 
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Les carrières souterraines abandonnées du Département du Rhône - hors Lvon 
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Les ouvrages civils abandonnés du DéDariement du Rhône - hors Lvon 
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Les ouvrages civils abandonnés du Grand Lvon (galeries et réseaux de qaleries) 
Les cooraonnees sont ce es des centroides ae la galerie OJ du reseau de galerie 
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Les ouvrages militaires abandonnes du Département du Rhône - hors Lvon 
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